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Echange et partage

L’année qui s’achève a été riche en événements et en ac-
tions menées à bien par les “Amis de Saint-Nicaise”. Soyez-
en toutes et tous remerciés pour l’implication que vous pre-
nez, à des niveaux divers, dans la vie de notre association. 
Nous sommes, au dernier décompte, 175 membres ! Ce 
plus haut atteint depuis notre création en 2012 montre bien 
l’intérêt grandissant porté à cet ensemble remarquable que 
constitue la Cité-Jardin du Chemin-Vert et son église.
Nous vous attendons nombreux à l’occasion de l’assemblée  
générale de notre association qui se tiendra le mercredi 5 fé-
vrier à 18h00, salle des fêtes de la Maison Commune, pour 
échanger et partager..
Vous souhaitant de passer d’heureux moments en ces fêtes 
de fin d’année, nous vous adressons, avec le conseil d’ad-
ministration, nos vœux bien sincères pour une année 2020 
pleine de satisfactions.

Dominique POTIER
Président des Amis de Saint-Nicaise du Chemin-Vert

http://lesamisdesaintnicaiseducheminvert.com

Quelques moments privilégiés de rencontres et d’échanges à l’occasion de visites

Hommage à Georges CHARBONNEAUX (1865-1933) fondateur du FOYER REMOIS

Frédérique FOUET, 
membre des “Amis de Saint-Nicaise”

“Christ accueillant”, œuvre de Gustave JAULMES, 1925

Accompagner des personnes pour 
visiter la Cité-Jardin du Chemin-Vert 
et/ou son église est chaque fois un 
temps unique pour moi car rencontres 
uniques.  Et avant chaque visite, c’est 
toujours le trac... je révise mes textes – 
abondants -. Il y aurait tant et tant à dire 
sur le sujet. Les écrits, la documenta-
tion qui m’ont été remis sont une mine 
d’or ! Unique aussi parce que chaque 
visiteur à SON temps et SA curiosité 
que ce soit en famille, dans un groupe, 
individuellement ou pour toute raison 
particulière (société d’urbanisme d’une 
autre région, architecte d’un autre 
pays)...
Les uns ont peu de temps : je les sens 
accélérer le pas ou “survoler” pour aller 
plus loin. Et pour leur en raconter, au 
moins, un peu, il faut dire vite ! D’autres 
“installent” leurs regards, curieux, par-
fois rêveurs, agréablement surpris 
du lieu (certains, bien que rémois 
ne connaissent pas ce quartier). Le 
constat est là, des réflexions arrivent 
:“Quelle architecture plaisante, gaie 
avec ses volets colorés et ces jardins 
fleuris si bien entretenus...” Le quartier 
émane d’une belle Pensée diront-ils !
Alors, j’évoque le pourquoi de la Cité-
Jardin, presque centenaire, ses concep-
-teurs, sa construction, l’arrivée des pre-
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-mières familles nombreuses, les bâti-
ments collectifs, leurs fonctions... Cer-
tains font un comparatif avec notre 
société actuelle et se plaisent à rêver 
devant les vastes jardins.
Lors d’une visite d’un groupe, certaines 
personnes connaissent déjà la Cité 
pour y être passées. A l’une de mes 
questions, un visiteur, petit sourire aux 
lèvres et grave, me répond qu’il connaît 
bien le quartier, il y a vécu ! Je lui de-
mande de bien vouloir rectifier si je 
commets une erreur… “Non, non, dit-
il, cela va pour le moment… j’ai même 
appris un truc que je ne savais pas!”.
Lors de la Marche des Réconciliations 
organisée par la Mission Unesco le 30 
juin dernier, dont le tracé passe par la 
Cité-Jardin, les nombreux “marcheurs” 
prennent le temps que nous leur don-
nons mais d’autres traversent l’espla-
nade et filent vers leur but. Je me sou-
viens d’un marcheur que j’ai rattrapé - il 
faut en vouloir ! - pour lui demander s’il 
connaît le lieu ...Il ralentit, écoutant et 
posant des questions. Nous marchons. 
A la fin, il me dit : “Bonne journée, je me 
souviendrai de cette belle visite com-
mentée pour moi seul !”.
Lors des Journées Européennes du Pa-
trimoine, mi-septembre, les membres 
de notre association accueillent les nom-

-breuses personnes venues à la dé-
couverte de l’église SAINT-NICAISE. 
Une mère et ses deux enfants y 
entrent. Guy a commencé d’accompa-
gner un groupe, et la maman semble 
déjà captivée. Je lui propose d’accom-
pagner ses deux jeunes enfants. Après 
nous être assis au centre de l’église 
face à la Chapelle Nord, je demande 
aux enfants de me dire ce qu’ils voient 
plus particulièrement dans ce «livre 
d’images» qui doit leur sembler haut, 
vaste et multiple. Les enfants sont at-
tentifs puis l’un d’eux, en regardant le 
Christ de JAULMES et les rayons d’or 
jaillissant du Chœur, me dit : “On dirait 
un feu d’artifice à l’envers, c’est beau !”.
L’église est un si vaste sujet. Je pré-
fère demander à chaque arrivant s’il 
souhaite quelques commentaires tout 
de suite ou bien prendre le temps de 
s’imprégner du lieu. Certains préfèrent 
déambuler, s’attarder sur telle ou telle 
œuvre ; les cartels mis à la disposition 
sont précieux. D’autres personnes re-
viennent vers moi, et là, nous asseyant 
parfois, prenons le temps de partir un 
peu dans chaque histoire de ces il-
lustres artistes du XXème Siècle.

Nous avons souhaité vous faire partager les impression de notre amie Frédérique FOUET qui a consacré beaucoup 
de son temps à faire découvrir la cité-jardin et l’église tout au long de l’année écoulée. Qu’elle en soit, ici, remerciée.
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A noter dans votre agenda
Assemblée générale de l’association :
mercredi 5 février - 18h00 - salle des fêtes de la
Maison Commune du Chemin-Vert

Ouverture au public de l’espace JM Auburtin et de l’église Saint-Nicaise : 
un franc succès avec plus de 1100 visiteurs individuels en 6mois !

Le père Pascal RODRIGUES

A l’occasion de la Marche des 
Réconciliations, organisée par la 
mission UNESCO, notre associa-
tion, en parfaite complicité avec 
l’association des habitants de la 
cité-jardin, a accompagné près de 
1500 “marcheurs” venus parcourir 
Reims à travers trois parcours qui, 
tous, traversaient la cité-jardin. Mal-
gré la chaleur accablante, la bonne 
humeur de tous a permis aux nom-
breux participants de découvrir un 
ensemble patrimonial inconnu de 
beaucoup…

Le père Pascal RODRIGUES, curé de 
l’église Saint-Nicaise nous quiite pour re-
partir vers les Ardennes, sa terre d’attache. 
Nous le regretterons vivement car nous 
avons pu, ensemble, et toujours avec le 
meilleur esprit de coopération, réaliser des 
projets qui n’auraient pu aboutir sans son 
aide précieuse…
Tous nos vœux, très amicaux, l’accom-
pagnent dans sa nouvelle mission !

Une question posée par madame Danièle VERON-DENISE, conserva-
teur du Patrimoine honoraire - Conservateur au musée du château de 
Fontainebleau de 1982 à 2007 a permis, avec l’expertise de notre amie 
Fabienne STAHL, co-responsable du catalogue raisonné de l’œuvre de 
Maurice Denis, d’authentifier formellement la bannière exposée dans 
l’espace Auburtin, comme étant l’œuvre de Maurice Denis. Celle-ci a 
été réalisée, sans doute en 1924, par l’atelier broderie, au sein des 
Ateliers d’Art Sacré.

Révélations sur la bannière de Saint-Nicaise !

Le carnet de croquis de Maurice DENIS et la bannière exposée.

Au revoir, cher Pascal, 
et merci…
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